4 La Clef du Cabines
Du riche Moiffonneur regardes les guerets,
Que charge de fes dons L'avondante Ceres
Regardes ces [illons , ces Campagnes fertites ,
Et puis jettes los yenx [ur tos' Coreanx [loriles.
Tu weis de quels tréfors abondent ces beanx lienk
Confacrés au grand nom de la mere des Dienx.
Tu vois que dans ces Champs heurenfe agricniture
Tyowve de quoi payer fes [sins ‘avec ufure
Bt [i quelgne tribut a la terre lon doit
Quan centuple elle vend le pen qu'elle regoit.
Déja le Moifforneur par ces henrenx échanges
A quarre fois vempls fes grenicrs ¢ fes granges ;
Ei [i j'en crois mes yeux , la cinquiéme moiffon
Pour un méme bonbeur nattend que la [aifon.
Mais toi,quun Dies cruel au malbeur abandonns
Toi, qui wois tes chagrins venastve a chague Automne
A qui fous le preffosr quatre fois le rasfin
A peine a fast couler quelgues goutes de win,
Er quw'un einquiéme Autorine anux qHAtYS Autres
[emblable :

Va livrer fans veflource i lu faim qui laccable s
Dis-moi s'sl ne. fant pas [a plaire dans fes maux s
Pour [ervir & ce prix Uingrat Diesy des tonncaux,
Tu f¢nis combien de fois d'une fau(le aparence
1L & pour te joiier flatté ton efperamce.
Tantot le bois torsu par Lhiver épargné
Paroiffoit- de boutons [uperbement orné s
Mais-boutons devenus fous les viguewrs de flore
Les tombeanxs de ln flenr gui devoit ew éclore ;
Et tantot corse flenr fous des Afives plus doussy
Semblois avoir du Ciel échappé le conrrous ;
Quand un fier Aquilon précipitant lorage,
Dans les trsftes Céreanx i porté le yavage,
Si méme quelquefois par un ravé bonbeur
Lon & vh le raifin fncceder a In flonr s
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